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un jeu dî bois, attachés à un couvercle rond entrés pour les qui n'étaient accordés
tournani. Une seconde, inventée par M. qu'aux articles du matifiicture canadienne,
Iznitiiig, Markha, et patentée par A. An- i le but principal de M. Star cri les y
derson, et garni dc cylindres de bois retenus eivoywit était, S'il était possible, d'étendre
par des lroches élastiques, qui font ovrage s aires de ce côte-ci du lac. De bons
que devait faire ci-devant la feime qui nnelodiuris furent envoyés (I la maison île la
lavait. M. Selleek exhilla aussi ime baratte. société George A. Prince et cie., Buffalo,
Une presse à fromage, mis en opiération par à Rochester, qui, si lon en croît sor agent,
la main. ayalit une grande force, salis exiger o fait 16,000 ijîstruinens dons le cours de 10
in grand effort des muscles, semble très ons. I y avait une bonne exposition de
convenable, mais sous i'aivons pas appris le voitures léges. MM. (Jveni et Wood,
nom de lehibiteu. le t trouviea peut Toronto, avaient une voiture double très
être dans li s liýte des prix qui doit ttre élégante, et l. A. Goadenosgl exhiba fne
publiée demniiin. Eiitr'a nitres articles digues voitile légère qui eut illsieurq admirateurs
de notice, dans ce département sont les Il iiiiie èSnibseieit. W. et .1 . Mc-
coupes paille de M. Brovin, île Brantford, Britlu, Lonhon, A. E. ?Vriinson, Cobourg,
et le trancheur île univets patenté de.Saiiiuel- Ilolicies et Able3, 'oronto, (patente le T.
son. E. D. laillock, 1.ocliester, envoya in Miigatioyih) Willionis et Cooper, Ilaiil-
moulin à scie partatif, avec une sein ronde. ton, et M. 'ond, Golt, exhibèrent aussi de
Des waggols de fermes furent exdibés par très belles voitures dont les mérites coiupa-
Jaues Kminey, Galt ; 'T. Brown, Bowmiîan- rotifs forent coiffure (IL raison estimés diflé-
ville, etc. Charles Petch, Orno, exhiba sa reniaient, suivant les différents goûts de
machine pour faire des raies île roue, pour de ceux qui inariifestèrent leur opini.
laquelle, il obtint unlle patente en mars der- Un tics compartiments de la tente cen-
nier. Deux de ces iiachiînes, dit-il, peuvent tie était destinée aux dèîartenuîits de
faire 2,5')00 raies par jour. cuir et de fourrures, et les manufactures en

Les mnanifacturiers d'iistruiens aratoires mêlai, etc. Parmi les txiiibiteurs île cuir,
de Roctiester y étaient cri force, comme à il y avait Jon McDoald, Hamilton, Win.
l'ordinaire ; MM. R opalge et tie., avaient Crint, Port Hope, maroquin bien préparé,
une tinte pour enx-mêmiîues, et il est mutile IL Wilkinson, Brantford ; des peaux de
dl'êiiîiinrer trottes les maciiiies bien lailes moutons, .olîn i'aiher, Port Ho01e, James
qu'ils exhibèrent; que les cultivateurs peuvent ll, Peterborough, et Juioh Silure, Jour-
facileiment se procurer ainsi qiue des jeux lain. La collection contenait de lons spé-
d'instrumeis aloires les plus comiiiplets. ciicns de maroquin, Dans le lot (le M.
Dans ce département nous croyOns seule- Siîîe, il y aiait tit morceau ie cuit à coi-
ment nécessiiire île mentionner un crible ex- peignes, îe i pieds cariés, préparé par M. .
tibé par G. IR. Blraiifeld, île RIochiester, qui iMatlick. Y'orrni les spécimens d'ouvrages
sépare la fleur du son mieux que,. lie le font de iosdoiniers, imons avons rerarqué des ti -
gênêraleiteit les motuîîlinrs ordiniaires. Il y eut cls très bien fiits et très bun, par M. J.
(le hans spécimens de imîeulîles exhi , les de oronto. Thois Mrro,
meilleurs venant, ce qui est très urix, d Cotîciir, exhiba une Valie et ln beau
petites villes et villages, où l'on ne s'at- jeu le hatnois légers; John A cVenn, Golt,
tendrait pas qu'elles se frit aussi bien qu fie vaise ; \. l'onpsor, W'lity, une
dans les grandes villes. .oseph Stid, Pal- selle, très bien faite, et M. Mili, de
ermîo, Tonviisipî île '['rafalgar, exliba un Kirston, ti jui* île harnois complet. Le
très beau butfet (sideboard), lim secrétaire, déploiement d'étoffes était bien petit et
et untre bibliothèque, etc. Des iteubles d'é- celii îes fourrurs n'était pas trîilleîr.
gal méte furent montrés parToaga rîrite fuetîmtté ar Tlionios Doîninico Cliisnek fut le seul exhilîiteur île
Falledr et cie., Oshiawa ; y compris uine chnpeaux coiîrruis (castor), dont il montra
couchet te, des cIaises bourrées et in canapé, les dernièresi
trés bien tinis. MNU. Fuller a autant d'ordres frangoises. Frazer et )Icleod, Cmnbourg,
qu'il peut sortir d'effets de son établissement, e\liilnérîrt li hillent, fait avec beaucoup
quelques-uns venant d'l liîrmilton même. Ed- île goût, et placé dans une caisse en verre
ward Hurley. PeterlIorouIgh, exhiba, en on- daîs un coin il compartiment, et qui
tre de imeubiles, une couchette sur in nou- attira l'attention générale, des
veau plan, la vis et la clef étant lispIenýbes. l'omos, Carsor Cobourg, montra ii jeu
W. F. Rhussell. Port Ilope, montra un beau de cables de chanvre, très bien faits. R.
lot de meubles de ménage. Joiathan Sails- unît et cie., Durdas, remportèrent le prix
biry, Cobourg, exiiba un buffet. Toronto, porr le meilleur jeu d'outils tranhats,
Hamnilton et Kiegstoi, autant qiie nous quoique leur collection fut grandenent
avons pui voir, n'ont fourni à ce dépiirtement inférieure à celle de M. Date, Golt,
rien de convenable. Des pianos îletinu- exhibée à Londres, l'an dernier, et emavone
factures canadiennes furent eirès pour le à l'exposition île Paris. J. 1.
prix par W. Mathews, Hamilton, at Sce- et cie., exhibèrent un lot de haches faites
bold Manty et cie., de Montréal., 'Cette nr Penitetîtiare de Kingston. J. Flint,
derière société n'a commencé que l prin- Hamilton, exhiba ne belle caisse de scies.
terrîm dernier a- manufacturer elle-im'une' des M. Flint est île Sifeld, mais pendant
planos. Quatre pianos supérieurs furent quelques années il resta à Roclestor et
envoyés de Ptîblissement de Frederick comnça à Hanilton et juillet dernier; il
Stm btocpiestnia Ils ne Mr.at entre es.

ais faplit 130 hnotrmens, dansuejours decu10

lHelns et Crossen, Cobourg, cxhibrent une
scie verticale. laomore et cle., Galt,
envoyèrent un filtre, article très élégant,
pour être employé sir les chemins de fer,
les hôtels et autres places publiques. 1M..
. et J. Taylor, Toronto, avait exposé deiaux
de leurs coffres-fors îà 'épreuve du fIe;
aus îles couchettes île fer, et deux serrures
de banque bien faites. sur le principes de
serrures patentées de ilaIl, qui remportèrent
le premier prix à l'exhibition universelle de
1851. MM. Taylor, qui ont rciiiiient
commencé à faire des alLires à Toronto, ont
assez d'dres pour employer constnîament
treize hiommrines. Des sceaux patentés furent

.montrés par A. Dana, Belleville. Des
balances furent exhibées par C. Wilson,
facterie de balances de Toronto, Sinart et
Ross, Brockeville, et Noyes et Matheivs, de
Hanilton. La dernière société n'a été
qu'environ huit mois en alhire à Hia miltorn.
Nous avons ans emirqui dans ce déparie-
ment le système patenté de M. Ruttan île
ventilation des bâtisses, et un assortimient de
lavoirs, bains, etc., trés bien finis, de l'éta-
blissenent de George IIarding, plombier
pratique, de Toronto.

L'ADRESSE DU PRESIDENT A Lr EXIUITIoN
DU HIAUT-CANADAI.

Voici l'adresse de M. David Christie le
Président:
Cu1liValrt reurs diu Cana17dac.

Je remplis le devoir ordinaire elr mi'adres-
sant à vous, iiai je le lis avec délianice, loi -
que je petse aux personnes distinguées qui
m'ont précédé comme Pirésidents de 'Asso-
ciation Agricole du Hut-Canada.

Il est toujours intéressant de voir %ue as-
semblée aussi nombreuse d'hommes inltelli-
gents et éclnirés, réunis pour promouvoir
lamélioration morale et sociale. Au milieiu
de ce qui abaisse et dérade, il est beau de
savoir qu'il y a des temps où les traces île la
propre image de Dieu dans l'homme le fait
tressaillir de joie en faisint le bien ; quand
l'animosité, préjudice national, et l'esprit île
parti sont mis de côté, il se réjouit de pro-
mouvoir les intèrêts de ses semblables, et
d'avancer le temps, où les hommes " con-
vertiront leurs éplées enr socs de charrue, et
instrunens aratoires, la nation ne levera pas
l'épe contre la nation, et elles n'apprendront
plus à se taire la guerre." Nous réclamons
cette position de pattitisme et de bienveil-
lance pour la récolte annuelle de l'Associa-
tion Agricole. A part le chi:istiaiisne il
n'y a pas de civilisateur aussi puissant qu'un
système de culture éclairé. 11 n'y a pas de
plus grand critérium de l'état de la culture
moiale et intellectuelle dans une nation
qu'une grande amélioration agricole. Si
vous remarquez aucune place où les béné-
dictions de la liberté et de la paix existetnt,
là vous remarquerez un pays où les paysans
sont des hommes entrepreninits et de gronds
principes. Une conséquence certaine de cet
état de chose est la prospérité et la richesse
nationale. Oi ne peut voir la irospérité dans
uni pays où le peuple est ignorant et indolent.


